
-plupart des anciens couvents. L'archevêque d'Aquila ayant vu
-de près l'activité du provincial et appréciant ses hautes qualités,
voulut lui donner une marque d'estime en le nommant exami-
nateur synodal de son archidiocèse et faire ainsi profiter son
-clergé des lumières du P. Falconio.

En 1888, il venait d'être réélu supérieur de sa province lorsque,
au mois d'octobre, le chapitre général des Franciscains le choisit
.à l'unanimité pour procureur général des Frères Mineurs des
provinces réformées d'Italie près le Saint-Siègc.

Plus d'une fois il fut chargé par les RRmes PP. Bernardin de
Portogruaro et Louis de Parme, ministres généraux de l'Ordre,
-de missions délicates et difficiles dans les diverses provinces.
C'est ainsi qu'avec le titre de commissaire et de visiteur, il
parcourut treize provinces, rétablissant les couvents et répan-
dant la vie franciscaine partout avec succès, mais surtout dans
l'Italie méridionale.

Il était tur le point d'aller visiter la France par commission
de son général, au imoment où eut4ieu le consistoire (Il juillet
1892) dans lequel Léon XIII le préconisa évêque de Lacedonia.

Il fit son entrée solennelle à Lacedonia le 2 février 1893 et se
mit aussitôt à l'ouvre, si bien qu'il a renouvelé ce diocèse. Son
-affabilité unie à une grande fermeté de caractère lui a permis
-de se concilier la déférence de l'autorité civile en même temps
-qu'il devenait très populaire, cherchant d'ailleurs à se mettre en
-contact avec las fidèles. Dans l'espace de trois années qu'il est-res-
té à Lacedonia, il a fait deux fois la vsite de tout son diocèse. Il
-a écrit des lettres pastorales fort ri'emarquées, -une, entre autres,
sur le " R-spect que les catholiques doivent à leurs prêtres,"
-qui mériterait d'être traduite dans notre langue.

Le Souverain Pontife, juste appréciateur du mérite, élevait
-en 1895 l'évêque de Lacedonia aux sièges archiépiscopaux
réunis d'Acerenza et Matera.

Mgr Falconio s'est acquis dans• ces armhidiocèses la même
réputation qu'à Lacedonia.

Le voilà maintenant prêt-à partir pour la Nouvelle-France, ce
cher Canada dont il possède les deux langues- usuelles.à la per-
fection.

Nous qui. avons l'honneur de connattre l'éminent prélat, nous
pouvons affirmer qu'il possède toutes les qualités et tous les
donscapables de le faire non seulement estimer et apprécier,
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